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

Le Mot du Président 

 

Procession de St Georges 

 

Cette année, et pour la première fois de son histoire, ce sont des 

importants travaux d’égouttage au sein de la Commune et non la météo qui ont 

empêché notre participation à la traditionnelle procession de saint Georges. 

 

 Nous en sommes tous désolés ! 

 

Ces travaux ne nous empêcheront pas d’assister au grand complet,   à  la 

messe d’intronisation de nos Roys et de faire honneur à leur mérite. 

 

Nous félicitons également le comportement sportif de nos jeunes recrues, 

qui ont bien compris que la pratique d’un sport, c’est participer à la vie d’un 

groupe,  c’est se fixer des défis pour soi-même et son équipe et c’est aussi 

stimuler la discipline et l’effort.   

 
       Marcel 
 



 2 



HUMOUR 
 

PRECEPTE CHINOIS 

 
Voici un gentil poème sur l’argent 

 

 

L’ARGENT 

 
Il peut acheter une maison 

Mais pas un foyer 

 

Il peut acheter un lit 

Mais pas le sommeil 

 

Il peut acheter une horloge 

Mais pas le temps 

 

Il peut acheter un livre 

Mais pas la connaissance 

 

Il peut acheter une position 

Mais pas le respect 

 

Il peut payer le médecin 

Mais pas la santé 
 

Il peut acheter le sang 

Mais pas la vie 

 

Il peut acheter du sexe 

Mais pas l’amour 

Georges 

 

 

Elle est contente d’être femme 

 

Elle peut porter la lingerie féminine 

sans se faire traiter de travestie. 

Elle peut dire que son surpoids est dû 

à sa grossesse. 

Elle ne doit pas se demander si 

l’enfant est bien à elle. 

Elle peut, au café, demander une eau 

plate sans être ridicule. 

Elle, au contraire à l’homme, se sait 

attirante grâce à sa poitrine. 

Elle sait que sa situation sociale ne 

dépend pas de son salaire. 

Elle peut être agressive pour être 

excitante, tandis que l’homme agressif 

est souvent un malfaiteur. 

Elle ne reçoit pas de cravate comme 

cadeau de Noël. 

 

Lui est content d’être un mâle 

 

Il comprend les blagues que racontent 

ses amis. 

Il sait comment fonctionne la vidéo. 

Il ne doit pas donner les tétées. 

Il ne doit pas se maquiller pour sortir. 

Il peut laisser pousser sa moustache. 

Il peut acheter des concombres sans se 

faire remarquer. 

Il n’est pas obligé de coucher avec le 

patron ou la patronne même si elle est 

attrayante. 

Il n’est pas obligé de perdre son temps 

à la lecture des notices. 

Il ne pleure jamais sauf quand son 

équipe favorite gagne le championnat. 

Il est persuadé qu’il gouverne le 

monde avec les autres hommes. 

 

 Signé un mâle. Karel. 

 

 

 

Histoire 
 

NOTRE  PATRON  ST-GEORGES 

 

St-Georges était un tribun romain sous 

le règne de l’Empereur Dioclétien. Par 

le récit de la Légende Dorée, voici 

comment, semble-t-il, on peut résumer 

la vie, les miracles de saint Georges. 

Ses manières distinguées, son 

intelligence lui valurent les bonnes 

grâces de l’Empereur Dioclétien et il 

acquit bientôt toute la confiance du 

monarque. Mais, les prêtres d’Apollon 

ayant excité savamment Dioclétien 

contre les chrétiens, une persécution 

terrible commença. 

Pénétré de douleur et d’indignation à 

la vue des violences dont étaient 

victimes ses frères, Georges ne se 

retint pas de blâmer ces atrocités. En 

vain, ses amis lui conseillèrent la 

prudence ; mais Georges n’en tint pas 

compte et il alla, lui-même, plaider la 

cause des persécutés. Prévoyant, dès 

lors, la colère du souverain, il 

distribua ses biens aux pauvres, libéra 

ses esclaves et alla trouver Dioclétien. 

« Jeune homme, lui dit celui-ci, songe 

à ton avenir ! »Georges, voulant 

répliquer, l’empereur irrité le fit jeter 

en prison. 

Et alors commence la série de ses 

tourments : on entrave ses pieds et on 

charge son corps d’un énorme quartier 

de roche ; le lendemain, il est amené 

devant Dioclétien lequel, ne pouvant 

vaincre sa constance, le fait attacher 

sur une roue de lames de fer qui lui 

lacérèrent les chairs. Il souffre cet 

horrible supplice en silence, 

réconforté par une voix du ciel et 

l’apparition d’un personnage plus 

brillant que le ciel, qui lui tient la 

main. 

A ce moment , arrivent des 

phénomènes terrifiants qui témoignent 

de la colère divine : tempêtes, 

tremblement de terre, mugissements 

dans le ciel, éclipse de soleil… 

D’autres auteurs racontent que la roue, 

dès qu’elle fut mise en mouvement, 

vola en éclats… ce que, voyant, deux 

préteurs se convertirent à la religion 

chrétienne… et furent tous deux 

décapités. 

Alors, on trouve de nouveaux 

supplices : Georges est suspendu à 

une croix et l’on déchire ses flancs 

avec des ongles de fer pour les brûler 

ensuite avec des charbons ardents, on 

enfonce des clous dans sa chair, on le 

plonge dans une cuve de chaux vive, 

on le fait bouillir dans un chaudron, 

on le chausse de brodequins rougis au 

feu, on le frappe avec un nerf de 

bœuf… 

Mais tous ces tourments n’ont pour 

effet que de lui faire affirmer 

davantage sa foi en sa religion. 

Dioclétien, alors, fait appel à un 

magicien pour éprouver Georges. Il 

lui présente une coupe contenant une 

boisson empoisonnée, mais le chrétien 

la vide sans ressentir aucun mal. A 

Dioclétien, il explique qu’il croit au 

seul vrai Dieu qui rend la vue aux 

aveugles, l’ouïe aux sourds et, même, 

la vie aux morts. « Je n’ai jamais vu 

ressusciter un mort », déclare le 

magicien. « Que le chrétien rappelle 

donc à la vie celui que nous avons 

enseveli ce matin »,  rétorque 

Dioclétien, « et je m’avouerai 

vaincu ! » Georges, délivré de ses 

liens, est conduit à l’endroit indiqué 

au milieu d’une affluence de curieux. 

Là, il invoque Dieu, à genoux, le 

priant de montrer sa puissance à toute 

cette foule. Aussitôt, un grand bruit se 

fait entendre et, à la stupéfaction 

générale, on voit le mort sortir de son 

tombeau…L’Empereur et son 

entourage n’en restent pas moins 

incrédules et crient à la fraude et, 

comme le magicien lui-même, au 

contraire, confesse la puissance du 

vrai Dieu, Dioclétien, furieux, 

ordonne de le décapiter sur le champ. 

Georges est alors ramené dans sa 

prison où, grâce à la connivence de ses 

gardiens, il y reçoit la visite de 

nombreuses personnes converties par 

le miracle qu’il vient d’accomplir.  
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 Il en guérit plusieurs qui étaient 

malades… L’Empereur, voulant en 

finir, décide la mort de Georges pour 

le lendemain. Celui-ci, sachant sa fin 

prochaine, obtient, de ses gardiens, de 

voir son jeune fils. C’est une entrevue 

émouvante : « Dieu m’appelle, dit-il, 

prends mon corps et ramène-le où 

nous habitions près de la 

Palestine ! »… et son fils le lui 

promet. 

Dioclétien essaie encore une fois de 

plus de convaincre Georges, qu’il le 

comblera d’honneurs si sa résistance 

prend fin. 

Alors Georges demande à être conduit 

dans le temple païen. Une fois là, il 

s’adresse à la statue d’Apollon : 

« Veux-tu que je t’offre un sacrifice 

comme à Dieu ? » « Je ne suis pas 

Dieu », répond l’idole, par la voix du 

démon caché en elle. « Il n’y a qu’un 

Dieu. C’est celui que tu prêches. » 

« Alors, comment osez-vous demeurer 

en ma présence ? » répond Georges. 

Aussitôt, toutes les images des faux 

dieux tombent et se brisent. La foule 

qui  assiste à ces faits réclame auprès 

de l’Empereur la mort de Georges. A 

cet instant, l’impératrice Alexandra 

intervient auprès de Dioclétien et lui 

déclare qu’elle aussi s’est convertie à 

la religion chrétienne. 

Dioclétien la fait mettre à mort et 

Georges est traîné à la queue d’un 

cheval toute la nuit. 

Le lendemain, il est, hors des murs de 

la ville, décapité. 

Ainsi mourut, selon la « Légende 

Dorée », notre Saint Patron. 

Epilogue 

Ce martyre eut lieu, selon les uns, à 

Mitylène, selon les autres, à 

Nicodémie, où Dioclétien se trouvait à 

ce moment, en 303 ; et le corps du 

saint, suivant son vœu, fut transporté à 

Lydda, sa ville natale. 

C’est là que Constantin aurait élevé 

sur ses restes, une église, aujourd’hui 

ruinée, où les pèlerins affluèrent. 

D’autres sanctuaires, bien entendu, lui 

furent consacrés. 

On a découvert, en Syrie, plusieurs 

églises portant des dédicaces 

anciennes en langue grecque dont une 

remontait à 346. 

En Egypte, quarante églises et trois 

monastères lui furent consacrés… 

même en Abyssinie ! 

Grégoire de Tours le chante dans son 

traité « A la gloire des Martyrs ». 

Dès le Vlème siècle, il est honoré en 

Italie et en Sicile. 

En 600, une église est édifiée à 

Mayence. 

Mais qu’il me soit permis de m’arrêter 

ici ! 

La figure et la légende de notre Saint 

Patron est tellement répandue dans le 

monde entier que nous aurions encore 

bien des articles à écrire à son sujet. 

L’essentiel est fait… et il était 

nécessaire car, reconnaissons-le, 

beaucoup de nos confrères ignoraient 

la « véritable » histoire du « Patron » 

des Arbalétriers. 

  Georges. 

 

 
 

 
 

 

 
 

 
 

 

 
. 
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Activités de tirs. 
 Résultats et calendrier. 

 

 

CHAMPIONNAT 

DE 

BRUXELLES BRABANT 

 

 
Classement après trois concours 

 

6 M 

 

HONNEUR 

 

1. JP. ANCART  295 

  (100- 97- 98) 

2. J. DEVROYE  293 

 ( 98- 98- 97) 

2. A . DEBRUYNE 293 

 ( 95-100- 98) 

4. B. NOE  291 

 ( 98- 98- 95) 

5. R. GODFROID 290 

 ( 96- 98- 96) 

6. W. HEMELEERS 286 

 ( 96- 97- 93) 

 

CAT.A 

 

1. PH. LANDRIEU 290 

 ( 98- 96- 96) 

3. J. NOE  287 

 ( 97- 96- 94) 

5. D. MEES  281 

 ( 98- 90- 93) 

7.MA.TIELEMANS 278                

 ( 90- 92- 96) 

8. AURELIE  NOE 272 

( 90- 91- 91) 

8. M. LANDRIEU 272 

( 86- 94- 92)  

11. L.LECOCQ  269 

( 93- 91- 85) 

14.M. ANCART  220 

( 73- 76- 71) 

15.C. ORBAN  199 

 ( 69- 64- 66)  

16.P. DESSART  193 

 ( 99- 94-    ) 

20.S. ANCART  181 

 (    - 95- 86) 

23.L. VAN NUFFELEN  91 

 (    -     - 91) 

26.J. D’HONDT   81 

 (    -    - 81) 

 

 

CAT.B 

 

4. ANNE NOE  189 

(    - 95- 94) 

8. M. VANCASTER 174 

 ( 88- 86-   ) 

    

6. G. DE HOSTE   184 

 ( 89-    - 95) 

 

EQUIPES 

 

GREZ I   3 pts 

[1(493) 1(491) 1(485)] 

 

 

GREZ II   3 pts 

[1(387) 1(384) 1(380)] 

 

 

10 M 

 

HONNEUR 

 

1. B. NOE  291 

 ( 98- 98- 95) 

2. J. DEVROYE  288 

 ( 98- 97- 93) 

4. R. GODFROID 285 

 ( 92- 97- 96) 

4. MA. TIELEMANS 285 

 ( 96- 94- 95) 

4. A. DEBRUYNE 285 

 ( 91- 96- 98) 

4. PH. LANDRIEU 285 

 ( 96- 92- 97) 

9. JP. ANCART  275 

 ( 93- 92- 90) 

10. P. DESSART  189 

 ( 94- 95-     ) 

 

CAT.A 

 

 

2. J. NOE  282 

 (97- 93- 92) 

4. D. MEES  275 

 (89- 93- 93) 

6. W. HEMELEERS 271 

 ( 94- 90- 87) 

9. M. LANDRIEU 248 

( 80- 83- 85) 

10.G. DE HOSTE 184 

 ( 90-    - 94) 

16.P. LECOCQ   90 

 (    -    - 90) 

 

EQUIPES 

 

1. GREZ I  3 pts 

[ 1(485) 1(483) 1( 481)] 

 

1. GREZ II  3 pts 

[ 1(373) 1(372) 1(372)] 

 

10 M D 

 

1. J. DEVROYE  289 

 ( 96- 98- 95) 

2. JP. ANCART  287 

 ( 94- 99- 94) 

4. PH. LANDRIEU 276 

 ( 91- 94- 91) 

______________________________ 

 

 

CHAMPIONNAT 

DE 

BELGIQUE 

 

Classement après deux concours 

 

6 M 

 

HONNEUR 

 

8. R. GODFROID 194 

 ( 97- 97) 

10. P. LECOCQ  192 

 ( 95- 97) 

11. J. DEVROYE 191 

 ( 92- 99) 

13.JP. ANCART  188 

 ( 95- 93) 

 

CAT.A 

 

4 . B. NOE  194 

 ( 96- 98) 

5 . J. NOE  194 

 ( 96- 98) 

12.PH. LANDRIEU 191 

 ( 93- 98) 
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17. W. HEMELEERS 190 

 ( 93- 97) 

 

CAT.B 

 

2.  A. DEBRUYNE  98 

 ( 98-    ) 

26.L. LECOCQ  182 

 ( 87- 95) 

33.M. LANDRIEU 178 

 ( 91- 87) 

40.A. NOE   87 

 ( 87-     ) 

42. S. ANCART  171 

( 82- 89) 

46.C. ORBAN  165 

 ( 86- 79) 

 

49. M. ANCART  151 

 ( 67- 84) 

 

DAMES 

 

11. A. NOE   87 

 ( 87-     ) 

12. S. ANCART  171 

 ( 82- 89) 

14. M. ANCART  151 

 ( 67- 84) 

 

CADETS 

 

2. L. LECOCQ  182 

 ( 87- 95) 

3. A. NOE   87 

 ( 87-     ) 

4. S. ANCART  171 

 ( 82- 89) 

7. M. ANCART  151 

 (67- 84) 

 

JUNIORS 

 

9. C. ORBAN  165 

 ( 86- 79) 

 

SENIORS 

 

2. R. GODFROID 194 

 ( 97- 97) 

3. J. NOE  194 

 ( 96- 98) 

 

EQUIPES 

 
2.St-Georges Grez-Doiceau 

points 972 (482-490) 

barrages 97 (47-50) 

 

 

10 M 

 

HONNEUR 

 

8. J. DEVROYE  190 

 ( 95- 95) 

8. JP. ANCART  190 

 ( 97- 93) 

 

CAT.A 

 

2. B. NOE  191 

 ( 94- 97) 

5.  Ph. LANDRIEU 187 

 ( 95- 92) 

 

8.  P. LECOCQ  184 

 ( 94- 90) 

12.W. HEMELEERS 180 

 ( 94- 86) 

14.R. GODFROID 178 

( 88- 90) 

 

CAT.B 

 

1. .A. DEBRUYNE  98 

 ( 98-     ) 

15. J. NOE  179 

 ( 91- 88) 

27. L. LECOCQ  170 

 ( 80- 90) 

31. M. LANDRIEU 161 

 ( 77- 84) 

 

CADETS 

 

1. L. LECOCQ  170 

 ( 80- 90) 

 

SENIORS 

 

11. J NOE  179 

 ( 91- 88) 

14. R. GODFROID 178 

( 88- 90) 

 

EQUIPES 

 

3. St-Georges Grez-Doiceau 

 points 946 (479-467) 

 barrages 98 (50-48) 

 

 

TIRS ANNIVERSAIRES 

 

Janvier 

 

Catégorie A: André Debruyne 

Catégorie B : Marie Anne Tielemans 

Tir du président 1°: André Debruyne 

Tir du président 2 : Joël Devroye 

Tir du président 3 : Bernard Noé  

Tir du président junior : Aurélie Noé 

 

Février 

 

Catégorie A : Roger Godfroid 

Catégorie B : Lauranne Van Nuffelen 

 

Mars 

 

Catégorie A : Joël Devroye 

Catégorie B : Michel Landrieu 

Catégorie juniors : Loïc Lecocq 

 

Avril 

 

Catégorie A : Joël Devroye 

Catégorie B : Catherine Vancaster 

Catégorie juniors : L. Van Nuffelen 

 

 

 

COMITE
 
Réunion du 7 janvier 2003. 

 

 Pour animer notre messe deux 

chorales sont proposées : 

- une chorale zaïroise pour le prix 

de 250€ et il faut assurer le 

transport des choristes de 

Louvain-la Neuve à Grez, aller et 

retour. Nous ignorons le nombre 

de choristes. 

- la chorale des cliniques St-Luc, 

demande une petite participation 

et une collation après la messe. 

 Le comité a décidé de réserver la 

salle du Coullemont pour 

organiser le souper de la gilde. 

 Nous avons choisi les trophées 

pour les tirs anniversaires de 

2003. 

 L’entraînement au tir pour les 

postulants se fera sous la 

direction d’un membre 

assermenté. Une modification 

sera apportée au règlement du tir 

anniversaire : « tous les coups 

comptent ». 

 Suggestions pour le 25ème 

anniversaire : 

- soirée bowling + souper 

- repas médiéval à Bruges 

 Mise au point de l’ordre du jour 

pour l’assemblée générale. 
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 Pour le souper des Roys du mois 

de janvier,, la caisse interviendra 

à raison de 2 € par participant. 

 

 

Assemblée générale du 25/01/03. 

 

Première partie : 

 

 Nous avons acté la démission de 

J.P. Parys comme administrateur 

mais il reste membre de la gilde. 

 Nous avons reçu la demande 

comme postulant de Jean-Pierre 

Dubois et Michel Landrieu. 

 La chorale des cliniques St-Luc 

animera la messe de la gilde. 

Nous préparerons une collation  

dans nos locaux. 

 La proposition d’un voyage pour le 

25ème anniversaire est acceptée. 

 Remarques de Karel De Bleser :  

- plusieurs membres de la gilde 

étaient absents au souper de la 

gilde, malgré l’approbation de 

celui-ci à l’assemblée générale du 

11 avril 2002. 

- il est souhaité que les 

participants au souper officiel de 

la gilde soient en tenue de ville et 

non en tenue sport. 

 Pour le souper d’octobre 2003, nous 

envisageons d’agrémenter la 

soirée par une sono. 

Fin de la première partie. 

Pendant la pose, un cadeau a été offert 

au Président Marcel Vancaster pour 

ses 70 ans. 

 

Deuxième partie : 

 

 Jean-Pierre Ancart fait le bilan des 

tirs de 2002 et procède à la remise 

des prix. 

 Le trésorier  donne lecture du bilan 

financier de l’année 2002. Nous 

donnons décharge au trésorier pour 

celui-ci. 

 Roger Godfroid demande si la 

fonction de commissaire aux 

comptes est compatible avec celle 

de membre du comité. 

Réponse : rien dans la loi ne s’y 

oppose. 

 Roger Godfroid demande si la gilde 

accepte de participer à la brocante 

marine à Wavre, dans le courant du 

mois de mai(date à déterminer). 

Réponse : en principe oui. 

 Marie Anne Tielemans demande si 

les membres peuvent parfois 

assister à une réunion du comité. 

Oui à condition de prévenir avant la 

réunion. 

 Nous avons reçu une lettre de 

remerciements de la famille 

Duysens pour le don fait en faveur 

de leur fils Jérôme. 

 

Réunion du 11 février 2003. 

 

 Préparation de la liste des membres 

(tireurs) que nous devons affilier à 

l’U.R.A. pour la cotisation et 

l’assurance c’est à dire 6 € par 

membre. 

 Nous cherchons une animation 

musicale pour le souper de la gilde. 

 Le secrétaire a remis un dossier de 

suggestions pour le voyage de la 

gilde. 

 Le samedi 26 avril, la chorale qui 

anime la messe, fera une visite guidée 

des environs sous la conduite de 

Georges de Hosté. 

 

Réunion du 4 mars 2003. 

 

 Dates proposées pour le voyage de la 

gilde : le 7 ou le 14 septembre 2003. 

 Voyages proposés : Mariembourg – 

La Champagne Ardennes – La baie de 

Somme – et Nausicaa. 

 Le secrétaire demandera les prix pour 

le voyage en car, ainsi que celui des 

repas, visites et guides pour 50 

personnes.   

 Nous demandons la réservation de 

places de parking près de l’église pour 

la chorale. 

 

Réunion du 1er avril 2003. 

 

 Pas de procession en 2003 pour cause 

de travaux dans le centre de Grez. 

 Le comité autorise Philippe Landrieu 

à souscrire un abonnement d’un an , 

pour un site d’hébergement auprès de 

TISCALI au prix de 119,79 € TVAC. 

 Nous avons reçu des propositions de 

menus pour le souper de la gilde. 

Cette année, nous prendrons le 

traiteur Bruno Léonard de Rode St-

Agathe. 

 José Noé et Philippe Landrieu sont 

responsables de la préparation de la 

collation qui sera servie après la 

messe de la gilde le samedi 26 avril 

2003. 

 Un cadeau sera offert à Pierre Gillet à 

l’occasion de la naissance de son fils. 

 

    José. 

______________________________ 

 

 

Historique 
 
Une basilique à Koekelberg. 
 

Ce 10 juin 1903 – A titre 

documentaire, voici ce que publie le 

Figaro : 

Quelques semaines après la mort de la 

reine des Belges, S.M. Léopold II 

venait à Paris dans le plus strict 

incognito. 

Aucun journal ne signala même son 

déplacement. L’unique visite du 

Souverain fut pour la basilique du 

Sacré-Cœur de Montmartre. 

Accompagné d’un éminent bien 

connu à Paris, il l’étudia longuement 

et exprima sa vive admiration et son 

intention de doter Bruxelles d’un 

temple semblable, dédié également au 

Sacré-Cœur. 

On ajoute même que le roi des Belges 

ne s’en tint pas là, qu’il se confessa et 

communia avec des sentiments de 

piété qui firent l’admiration des 

chapelains de la basilique, lesquels 

étaient encore à cette époque, les 

pères oblats de la Marie Immaculée.  

A bien peu de jours d’intervalle, 

c’était le ministre de la Justice et des 

Cultes de Belgique qui venait à 

Montmartre, sur invitation de son 

souverain. Les honneurs du lieu furent 

faits par le T.R.P. Augier, supérieur 

des oblats, et par l’architecte de la 

basilique. Le ministre confirma la 

résolution du Roi de faire construire 

une basilique du Sacré-Cœur sur le 

plateau de Koekelberg. 

Cette nouvelle, que nous connaissions 

depuis longtemps et que nous avions 

tue par un sentiment de discrétion 

facile à comprendre, vient d’être 

rendue publique par une note d’un 

grand journal catholique, le Patriote, 

de Bruxelles. 

Ce sont bien les oblats de Marie 

Immaculée que sa Majesté a 

l’intention de charger de la direction 

de cette pieuse entreprise, mais des 

oblats belges, car cette congrégation 

possède de l’autre côté de notre 

frontière du nord une province très 

florissante. Le P. Delouche est chargé 

des études préliminaires. La basilique 

serait érigée en paroisse. Deux 
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grandes avenues viendraient y aboutir, 

l’une partant du palais de justice et 

l’autre du château royal de Laeken. 

   Georges. 

Voyage à Mariembourg 

Le 14 septembre 2003. 
 

Voici la journée de détente proposée à 

la grande famille des arbalétriers à 

l’occasion du 25ème anniversaire. 

 

8h00 : départ de Grez-Doiceau en 

direction de Bouffioulx. 

 

9h00 : Visite guidée de la poterie 

Dubois à Bouffioulx. 

 

10h45 : Départ vers Beaumont, visite 

et dégustation à l’autrucherie 

Jonquière. 

 

12h30 : Repas de midi à la Brasserie 

des Fagnes. 

 

14h15 : Embarquement à la gare de 

Mariembourg, direction Treignes. 

Visite du musée de la vapeur. 

 

16h00 : Départ en car vers Walcourt 

pour une visite et une dégustation à la 

chocolaterie artisanale Vanlieff’s. 

 

18h00 : Départ vers Grez-Doiceau par 

la route des barrages. 

 

Renseignements pratiques : 

 

Inscription et payement pour le 31 

mai 2003. 

P.A.F. : 30 € pour les membres en 

règle de cotisation, pour les conjoints 

et les enfants 50 € ( pour les enfants 

de moins de 12 ans, 50% du prix du 

voyage est à charge de la gilde). 

Nous inscrirons les 50 premières 

demandes par ordre de réservation et 

de payement. (Le car ne comprend 

que 50 places) 

S’il reste des places, nous accepterons 

des non membres au prix de 50 €. 

 

  Le Comité. 

 

ATTENTION 

 

Le souper de 

la gilde 

annoncé pour 

le 25 octobre 

2003 , aura lieu 

le 18 octobre 

2003. 

______________________________ 

Folklore 

 
« Le Bouquet » 

 

Cette tradition nous vient de l’Ile de 

France puis, remontant vers le Nord, 

est venue jusqu’à nous. 

Elle consistait en une rencontre 

amicale de deux sociétés d’archers, 

d’arbalétriers puis d’arquebusiers qui 

se mesuraient entre elles sans arrière 

pensée de compétition. C’était une 

occasion de rencontre où la 

convivialité était de mise. Les tirs ne 

commençaient qu’après l’échange de 

deux bouquets. 

Bien vite, dans certaines régions, ces 

réunions prirent une tournure qui 

masquait totalement l’esprit 

compétitif. Chaque société alignait un 

nombre identique de tireurs qui, 

désignés par le sort, formaient un 

nombre indéterminé de « paires ». 

Chacune de ces « paires » était donc 

formée d’un membre visiteur et d’un 

hôte. C’était l’occasion de faire plus 

ample connaissance. Ces formations 

issues du hasard rendaient les résultats 

aléatoires. Bien sûr, puisque, aussi 

bien le meilleur tireur des visités 

pouvait voir son sort lié au plus piètre 

des visiteurs ou le contraire. 

Néanmoins, le décompte des points 

concourait toujours à désigner une 

« paire » de vainqueurs et le visiteur 

participant de ce duo était honoré par 

la société qui recevait. 

L’habitude étant prise on en vint 

rapidement à ce que chaque 

arbalétrier offrit, à titre personnel, un 

petit présent à son compagnon. Geste 

de sympathie plus que de surenchère 

mondaine ; puisque très souvent ces 

cadeaux étaient de peu de valeur et 

provenaient, le plus souvent, des 

garde-manger respectifs. Celui-ci 

offrait un fromage et recevait en 

retour une truite. Ce petit geste 

d’amitié clôturait la réunion et chacun 

s’en retournait vers sa demeure 

heureux et satisfait des instants vécus 

ensemble. 

Il est aisé de comprendre que de telles 

coutumes avaient pour effet de 

resserrer les liens d’amitié. Elles 

étaient dans les nécessités du temps ! 

La société d’alors n’était pas 

encombrée. 

   Georges. 

______________________________   

 Bon Appétit 

 

Dindonneau sauce au poivre. 

 

Ingrédients : 

 

 500gr de rôti de dindonneau 

 800 gr de poires au jus 

 150gr de boursin au poivre 

 sel et poivre 

 huile 

 250gr de tagliatelles 

 

Préparation : 

 

 Dans une cocotte, verser 

l’huile, la faire chauffer et 

ensuite faire dorer le rôti de 

dindonneau sur toutes ses 

faces. Saler et poivrer. 

 Ensuite, verser le jus des 

poires dans la cocotte, 

couvrir et laisser mijoter 

pendant 25 minutes. 

 Cuire les tagliatelles à l’eau 

bouillante salée avec un filet 

d’huile.( Al dente selon le 

goût) 

 Retirer la viande et la 

réserver au chaud. 

 Faire fondre le boursin dans 

le jus de cuisson . 

 Réchauffer les poires au 

miro-onde. 

 Couper la viande en 

tranches et les dresser sur un 

plat. Garnir le plat avec les 

poires. 

 Egoutter les tagliatelles. 

 Présenter la sauce dans une 

saucière. 

 Servir le tout bien chaud 

avec les tagliatelles. 

 

               Anne. 

 


